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Introduction : La perversion du lien parental peut s’exprimer de mille façons et
s’exprimer par de multiples symptômes. Le point commun est l’abus et la séduction
narcissique. Dans les cas de perversions familiales, le réseau de relations perverses a
toujours prévalu, y compris dans l’enfance.

Conclusion : La compréhension de la relation perverse de couple n’est pas détachée de
l’ensemble des relations familiales. Les enfants sont utilisés par leurs parents, au
détriment de leurs aspirations propres, pris dans des liens de contraintes et
d’assujettissement, qui se transmettent entre les générations, tant qu’ils ne sont pas
dévoilés.

Le transgénérationnel

Un des éléments essentiels de ces liens de ligature
est la conviction que la relation perverse a existé,
existe et existera, inchangée depuis l’enfance, bien
que pouvant prendre des formes différentes.

« La dynamique perverse que nous pouvons
observer au sein du couple des patients est une
forme de reproduction compulsive de ce qui s’exerce
entre eux et leurs parents » (Hurni et Stoll, 1996)

Le lien de ligature se transmet à travers les
générations, jusqu’à son dévoilement et son
traitement.

L’immuabilité des relations perverses permet:
• La lecture de l’histoire familiale avec ses

tragédies.
• L’approfondissement du thème du traumatisme,

en le situant dans la chaîne générationnelle.
• La prise de conscience de la violence à l’œuvre.
• La mise en place d’une véritable écoute de

l’enfant qui dévoile.

Hurni, M et Stoll, G. (1996), La Haine de l’Amour, La
perversion du lien, L’Harmattan, Paris.

L’inceste

Le paradigme de l’abus est l’inceste.

Nous relevons la fréquence de ces drames: 10 %
des Français sont concernés (IPSOS, 11/2020).

La problématique de l’abus de pouvoir utilise la
sexualité pour se manifester, faisant fi du tabou de
l’inceste.

Le couple adulte/enfant se trouve lié dans une
dépendance mutuelle, souvent scellée par un
secret.

Nous discernons 3 temps:
• La séduction,
• La transgression,
• L’abus, avec passage à l’acte.

Le corps remet en scène l’abus dans le trauma, à
l’aide de symptômes divers.

L’abus introduit une forme d’autodestruction de
l’appareil psychique: suicides, addictions, TCA…
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